
Méditation-Prière-Dimanche 20.12.2020 

 

 

 

 

 

4e dimanche de l’Avent 

Première Lecture :   2Samuel 7 1–5, 8–12, 14, 16  

Psaume :   Psaume 89 2–5, 27, 29 

Deuxième Lecture :   Romains 16 25–27 

Évangile :   Luc 1 26–38 

 

Nous sommes à quelques jours de la célébration du mystère de l’incarnation de 

notre Dieu. 

Quelle joie de se laisser guider par la liturgie si éducative pour la Vie et notre 

maturation dans la foi. 

Ces jours-ci la liturgie nous propose des annonciations diverses de naissances dans 

des conditions d’impossibilité et de stérilité. 

Nous savons bien que la bible n’est pas un livre historique pour nous dire comment 

les évènements se produisent mais bien un livre initiatique qui nous éduque à la 

relation à Dieu, à la Vie, la relation aux autres et le vivre ensemble. 

Il saute aux yeux et au cœur que ces récits nous apprennent, nous confortent, que 

la vraie Vie appartient à Dieu. Nous avons à la recevoir avec consentement, elle ne 

se fait et ne se conçoit ni ne se transmet sans nous, mais nous n’avons pas de prise 

sur elle. 

Les évènements que nous vivons nous ouvrent bien les yeux. 



Pour engendrer un « vrai humain » il faut plus que du sang et de la chair, il faut de 

la spiritualité et du divin. Nous pouvons transmettre la vie biologique mais 

l’entièreté de la dimension humaine nous échappe. 

Ces récits nous montrent bien la différence entre être géniteur et père, génitrice 

et mère. 

Nous constatons aussi que l’intervention divine passe par des intermédiaires et 

nous dépasse, oui nous bouleverse et nous place devant l’inattendu, la réalisation 

de l’impossible à nos yeux. 

Nous sommes confortés que le Dieu de la Bible est un Dieu de VIE. Tous ces enfants 

nés de l’impossible ont une mission ; apporter la paix, libérer, préparer un chemin 

de plus de Vie… 

L’intervention divine dépasse les frontières de genre , de classe sociologique, de 

race et d’âge. Tous, et à tout âge, nous sommes appelés à une fécondité de 

Vie. 

Dans tous les récits les visités sont bouleversés, remplis de crainte et réagissent 

différemment, chacun.e. d’après leur tempérament. 

Mais tous arrivent à y découvrir à leur rythme l’intervention de Dieu et à 

acquiescer, à s’y abandonner et à rendre grâce pour la Vie donnée comme un 

cadeau. 

Le silence de Zacharie nous montre bien qu’il faut du temps pour entrer dans le 

mystère, un mystère entouré de silence et d’intériorité. Une leçon pour nous qui 

vivons dans le monde de « tout , tout de suite ». 

Nous aussi, très souvent ou parfois ne comprenons pas. Oser faire confiance à la 

Vie, telle quelle est, telle qu’elle nous est donnée, voilà une interpellation 

d’aujourd’hui. Car Dieu est avec nous en chemin pour que nous ayons et 

engendrions la VIE. 

Nous allumons aujourd’hui la 4ième bougie de l’Avent, progression de la lumière et 

du feu. 

Tout cet avent nous avons demandé la grâce de la purification pour créer en nous 

de la place pour entendre et accueillir La Parole qui se fait chair en nous et par 

nous. 

Nous avons demandé la grâce de notre transfiguration en buisson de lumière et de 

feu ardent d’amour. Que ce feu puisse brûler en nous sans nous consumer pour que 

le monde croie et que Dieu devienne de plus en plus visible aujourd’hui. 

Mettons-nous à l’école de Marie, l’humble fille juive, toute tournée vers Dieu, et 

apprenons d’elle comment consentir à la volonté de Dieu AUJOURD’HUI pour que le 

Christ ressuscité soit mis au monde. 



N’oublions pas que toute vraie vie reçue demande à être donnée et partagée, 

(Marie-Elisabeth). Une mise en route solidaire nous est demandée pour apporter 

amour,  paix, justice, mise debout. 

En contemplant ces mystères des annonciations nous pouvons scruter nos propres 

histoires et y découvrir dans la prière et le silence, l’intériorité, ce Dieu fidèle en 

route avec nous. Ce Dieu si proche devenu un de nous et en nos cœurs peut NAÎTRE 

une joie profonde. 

Bonne marche vers Noël. 

 

Dora Lapière  

 

 


